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Deux idées fausses sur la prière 

Certaines idées fausses concernant la prière entravent l'intercession de nombreux croyants. 

L'une d'entre elles est que nous devrions « lutter » avec Dieu jusqu'à ce qu'Il cède et nous 

donne ce que nous désirons. Les versets utilisés pour enseigner cela sont tirés de Genèse 

32:22-32, où Jacob a lutté toute la nuit avec l'ange du Seigneur. De nombreux messages 

dynamiques ont été prêchés, utilisant les paroles de Jacob comme exemple de la manière dont 

nous devrions prier : « Je ne Te laisserai pas partir tant que Tu ne m’auras pas béni » (verset 

26).  

Cependant, la lutte de Jacob avec Dieu n'est pas un exemple de la manière de prier. Dans cette 

rencontre, Dieu et Jacob cherchaient des choses différentes, c'est pourquoi la lutte a duré 

toute la nuit. Jacob voulait être protégé d'Ésaü ; Dieu désirait un changement de nature chez 

Jacob. Si l'on ne comprend pas cela, la question posée par l'ange à Jacob semble stupide. «Quel 

est ton nom ? » (verset 27). N'est-il pas étrange qu'au milieu de ce « combat de lutte », Jacob 

et son adversaire aient commencé à avoir une petite conversation agréable, essayant de faire 

connaissance ? 

Ce n'est pas ce qui se passait en réalité, bien sûr ; l'ange connaissait le nom de Jacob ! Dieu 

voulait et avait besoin que Jacob reconnaisse la vérité sur sa nature, qui était décrite par la 

signification de son nom. La traduction amplifiée est très claire à ce sujet : « [L'homme] lui 

demanda : Quel est ton nom ? Et [sous le choc de la prise de conscience, en chuchotant] il dit : 

Jacob [supplantateur, intrigant, filou, escroc] » (Genèse 32:27). 

La révélation de sa nature pécheresse et la confession qui s'ensuivit étaient ce dont le Seigneur 

avait besoin de la part de Jacob. La grâce a suivi immédiatement, produisant un changement 

de nature chez Jacob ; son nom a également été changé en Israël. La « victoire » de Jacob 

(verset 28) n'était PAS une victoire sur la réticence de Dieu, ni l'obtention d'une protection de 

contre Ésaü. Dieu lui avait déjà promis qu'Il le ramènerait sain et sauf à la maison (Genèse 

28:15). Il s'agissait de vaincre sa nature complaisante et de devenir l'« Israël » que Dieu voulait 

qu'il soit. Notre nature de Jacob lutte avec Dieu ; notre nature d'Israël s'associe à Lui. 

L'importunité 

Une autre idée fausse concernant la prière est que nous pourrions manipuler, persuader ou 

« parler à Dieu » pour qu'Il agisse en notre faveur. La plupart des gens n'admettent pas cette 

croyance sous-jacente, mais leur pratique de la prière et leur théologie en démontrent 

l'existence. Cette théologie se fonde sur ce que l'on appelle communément « la prière 



d'importunité », tirée de Luc 11:5-13. Dans ce passage, un homme reçoit un invité inattendu 

à minuit, mais il n'a pas de quoi lui préparer un repas, une coutume très importante à l'époque. 

Il frappa donc à la porte d'un ami, le réveilla et lui demanda du pain pour le donner à son 

visiteur. La réponse de l'ami réveillé, dans la version King James (et d'autres versions de 

l'Écriture), fut la suivante : « Je vous le dis, s'il ne se lève pas pour lui donner, parce qu'il est 

son ami, il se lèvera, à cause de son importunité, et lui donnera autant qu'il en aura besoin » 

(Luc 11:8). 

Avec cette traduction des paroles de Christ, Dieu est présenté comme un « ami » qui ne veut 

pas vraiment être dérangé par nos demandes, mais parce que nous L'agaçons par notre 

persistance, il finit par céder et nous donne ce que nous voulons. Devons-nous croire que Dieu 

répond à nos prières pour nous empêcher de L'ennuyer ? Ou que notre persistance a pour but 

de vaincre Sa réticence ? 

La réponse est un « NON » catégorique. Il ne nous est pas demandé de persister contre Dieu, 

et Il n'est pas ennuyé par notre approche de Son trône de grâce.  

Le problème vient de l'utilisation du mot « importunité » pour traduire le mot grec anaideia 

utilisé dans Luc 11:8. Ce mot grec signifie en fait « impudeur »(1) ou « audace sans honte »(2) 

Aidos, le mot racine, signifie « pudeur ou honte »(3) et est traduit comme tel dans 1 Timothée 

2:9. Ici, dans Luc 11, le mot est dans sa forme négative, ce qui signifie « sans pudeur ni honte ». 

Voici une traduction plus littérale de Luc 11:5-8, tirée du Nouveau Testament Littéraire des 

Disciples : 

"Il leur dit : Lequel d'entre vous aura un ami, ira le trouver à minuit et lui dira : “Ami, 

prête-moi trois pains, parce que mon ami est revenu de voyage et que je n'ai pas ce qu'il 

faut pour le mettre devant moi” ; et celui-là, ayant répondu de l'intérieur, dira : “Ne 

m'importune pas. La porte est déjà fermée et mes enfants sont au lit avec moi. Je ne 

peux pas me lever pour te le donner” ? Je vous le dis : même s'il ne lui donne pas, après 

s'être levé, parce qu'il est son ami, il lui donnera, après s'être levé, autant qu'il en a 

besoin, à cause de son impudeur."  

Le Nouveau Testament de Darby, une autre traduction très littérale, utilise la même 

expression : « à cause de son impudeur ».  

Le site Bible Hub le confirme en précisant ce qui suit à propos de ce mot et de ce passage :  

« Dans le contexte du Nouveau Testament, [anaideia] traduit souvent un sentiment de 

ténacité ou d'audace dans l'approche de Dieu, en particulier dans la prière. Ce mot 

suggère une sorte d'audace qui n'est pas entravée par les conventions sociales ou la 

peur de l'inconvenance. 



« Contexte culturel et historique : Dans la culture grecque antique, le concept 

d'« aidōs » (honte ou modestie) était très apprécié en tant que vertu sociale. On 

considérait qu'il était important de préserver son honneur et sa réputation en adhérant 

aux normes de la société. Le préfixe « an » annule ce concept, indiquant un 

comportement qui va à l'encontre de ces normes. Dans le contexte du Nouveau 

Testament, ce terme est utilisé de manière positive pour décrire une sorte d'audace 

spirituelle qui est encouragée dans la relation avec Dieu »(4). 

L'illustration de Christ est la même que celle d'Hébreux 4:16 : nous devons nous approcher de 

Dieu avec une confiance audacieuse, sachant qu'Il est notre ami et notre père et qu'Il désire 

nous accorder grâce et miséricorde. Nous devons demander « selon Sa volonté » (1 Jean 5:14), 

et non essayer de Lui « arracher » quelque chose qu'Il pourrait ne pas vouloir donner. Nous 

sommes des partenaires de Dieu, des ouvriers avec Lui (2 Corinthiens 6:1), et non en guerre 

avec Lui ! Nous nous attaquons aux portes de l'enfer (Ésaïe 28:6 ; Matthieu 16:18), et non aux 

portes du Ciel. Oui, la persévérance dans la prière est nécessaire, mais pas pour vaincre la 

réticence de Dieu. Il est essentiel de le savoir et de s'en souvenir. 

Priez avec moi : 

Père, Ta Parole nous dit que c'est par la foi et la patience que nous héritons de Tes promesses 

(Hébreux 6:12). La persévérance est absolument nécessaire dans nos efforts de prière, mais 

ce n'est pas pour Te convaincre de faire les choses à notre place. Nous luttons contre les 

principautés et les puissances, contre ceux qui dominent les ténèbres et contre les esprits 

méchants - pas contre Toi (Ephésiens 6:12). Nous sommes Ta famille et Tes amis, habilités par 

le Saint-Esprit à travailler en partenariat avec Toi.  

Nous avons persisté dans nos prières et nos décrets de partenariat pour voir l'Amérique 

revivre et se transformer. Nous l'avons fait pour envoyer le réveil mondial qui se profile à 

l'horizon. Nous ne faiblirons pas, nous ne céderons pas à l'espoir déçu ou à la lassitude du 

cœur, et nous ne perdrons pas la foi. Nous sommes les canaux de Ta volonté sur la Terre, le 

pipeline par lequel l'huile de Ton Esprit s'écoule, les conduits de Ta puissance. Nous ne 

permettrons pas que le flux s'arrête. Nous l'ordonnons à nouveau aujourd'hui, en déclarant : 

« Royaume et volonté de Dieu, venez ! Manifestez-vous sur la Terre ». 

Volonté de Dieu : manifeste-toi dans le gouvernement de notre nation. Manifeste-toi dans nos 

foyers et nos écoles. Manifeste-toi en nos enfants, en amenant des millions d'entre eux dans 

Ta famille en cette heure. Manifeste-toi dans nos corps, en apportant la guérison. Manifeste-

toi dans nos esprits et nos émotions, brisant la confusion et la tromperie de millions de 

personnes. 



Manifeste-toi dans les nations de la Terre en apportant un changement et un réveil mondial. 

Manifeste-toi au Moyen-Orient contre le prince de Perse et d'autres principautés. Manifeste-

toi contre le voile qui aveugle les yeux de milliards de personnes ; ouvre leurs yeux à la lumière 

de l'Évangile.  

Nous prions et décrétons tout cela au nom de notre Seigneur et Sauveur, Jésus-Christ, à qui 

nous appartenons et que nous servons.   

Notre Décret : 

Nous décrétons que Dieu est pour nous et non contre nous. Il est notre ami et notre père, et 

nous sommes toujours les bienvenus devant Son trône. 
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